
Monsieur le Président, Messieurs ,

Permettez-moi d'abord de vous dire combien je suis heureux d'avoir

été invité à me joindre à vous pour célébrer votre troisième soirée civile

annuelle .

Un simple coup d'oeil me permet de constater que je suis en pré-

sence de nombreux amis et connaissances de l'Association des membres des

professions libérales et des hommes d'affaires italiens de Windsor, qui, ne

faisant pas partie de la communauté italienne, sont quand même venus se

joindre aux célébrations . C'est là la preuve de l'ouverture de votre orga-

nisation . J'estime significatif que votre charte vous demande de diriger

vos efforts non seulement vers la communauté italienne mais aussi vers la

collectivité locale dans son ensemble . Depuis la fondation de votre orga-

nisation à l'automne de 1960, vous avez su axer vos activités culturelles,

éducatives et charitables sur cet objectif global, donnant ainsi l'exemple

de l'ouverture d'esprit qui doit animer toute collectivité . J'aimerais

d'ailleurs m'attarder un peu sur l'importance de cette qualité dans des

associations comme la vôtre .

Au Canada, nous parlons souvent de "mosaique canadienne" lorsque

nous décrivons le processus d'édification nationale . Cette expression

ressassée veut suggérer que chaque groupe ethnique, partie intégrante de

l'ensemble, ne conserve pas moins sa propre identité culturelle . La mé-

taphore est assez juste, mais elle n'éclaire pas suffisamment d'autres

aspects importants de l'édification de notre nation .

Ainsi, elle n'évoque pas assez clairement que l'efficacité du

processus repose sur une interaction constante entre les diverses compo-

santes ethniques de la collectivité canadienne . Il ne saurait y avoir
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